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DERNIER 

NUMERO 

13 TJ 

BULLETIN 

BIUFO! 

BIUFO ne vous parviendra plus pour un bon 
bout de temps. Cependant, en publiant ce 
dernier numéro, la CCOI donne satisfaction 
à 75% de ses abonnés en ce sens que leur 
abonnement se terminait de toute manière 
avec le présent numéro. 

Surcharge, de nouvelles contraintes 
professionnelles surtout, le manque de 
relève, voilà les raisons qui motivent notre 
décision. Le bulletin s’avère la besogne la 
plus contraignante qu’un groupement 
ufologique puisse entreprendre; les 
parutions régulières, réunir- les textes, 
l’imprimerie, la poste, la rédaction, le fichier 
des abonnés, tout cela se trouve grandement 
facilité par l’utilisation du micro- 
ordinateur mais même dans ces conditions 
il arrive que l’on doit reléguer le loisir plus 
loin dans la hiérarchie, après des priorités 
personnelles et familiales. 

Philippe Blaquièr'e, Claude MacBuff, Jean 
Vézina et Marc Leduc tiennent à remercier 
chacune des personnes qui les ont 
encouragés. Nous ne cessons cependant pas 
les activités de la Corporation pour la 
Collection des Observations Inexpliquées. Il 
est donc permi d’imaginer que le bulletin 
puisse être publié à nouveau mais plus tard. 
En fait, la boîte postale demeure active et 
les membres de la CCOI peuvent toujours 
être atteints par ce moyen. 


Nous tenons à remercier de façon 
particulière les personnes qui s’étaient 
abonnées. Pour ces dernières, nous pouvons 
combler d’une certaine manière leur 
curiosité et leur besoin d’information; en 
effet, il y quelques anciens numéros de 
BIUFO et plusieurs de UFO-Québec. Si vous 
en désirez, veuillez communiquer en 
écrivant à l’adresse officielle de la CCOI 
telle qu’elle apparaît au verso du bulletin. 

Les membres de la CCOI étaient motivés par 
le fait qu’ils avaient l’impression de combler 
un vide dans la société québécoise. Ils 
avaient l’impression d’avoir le bon ton et 
de posséder une expérience plus grande que 
bien d’autres. Et puis ça les amusait. Il y 
a eu d’autres publications du même genre 
au Québec et il y en a actuellement une 
autre publiée par la CCUQ. Cependant, il 
nous semble que le nombre de lecteurs est 
bien mince; par ailleurs, le même sujet attire 
et atteint un plus grand nombre de 
personnes lorsqu’on le présente au petit 
écran, sur le cable; beaucoup d’information 
et d’échange se réalisent par ce média 
auquel on peut reprocher peut être sa 
tendance au spectaculaire actuellement. 

Nous souhaitons que l’activité ufologique 
québécoise se développe, évolue, grandisse 
en sagesse. Nous espérons que des 
distinctions se manifesteront entre les 
groupes et les publications; que l’intérêt de 
jeunes gens instruits et spécialisés ne sera 
pas toujours découragé, que ceux-ci 
puissent étudier le phénomène ovni et en 
tirer des connaissances susceptibles 
d’augmenter notre compréhension de la 
nature et du monde. □ 


• • 
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EDITORIAL 

jpar Marc Leduc 

Malheur! Nous voici contraints d’annoncer 
notre dernier numéro de BIUFO! Le présent 
numéro contient en page trois l’annonce 
officielle de l’interruption de sa publication 
pour une période de temps indéfinie. 
L’activité ufologique est pourtant bien 
vivante. Mais à l'instar de D. Mavrakis et 
de M.P. Olivier ( voir la chronique "Lu pour 
vous” ) nous allons nous livrer à des 
activités ni bruyantes, ni voyantes, de 
l’ordre de la réflexion et de la synthèse. 

Si nous traversons une période creuse, sans 
observations d’ovni riches et nombreuses, il 
y a en contre partie des petits plaisantins 
qui se montrent le bout du nez ( voir à 
ce propos l’article "L’ovni de Noël” ). Et 
aussi, il y a les observations du passé qui 


ne furent pas révélées lorsqu’elles se 
produisirent mais qui le sont en retard (voir 
l’article "Le 13 septembre 1982” ). Et il y 
a la bougeotte habituelle, les nouveaux 
groupements, les nouvelles revues, les 
nouvelles adresses et les déceptions ... les 
mortalités. 

Nous avions offert un souhait de prompt 
rétablissement à monsieur Joseph A. Hynek 
lors du dernier numéro de BIUFO, 
malheureusement monsieur Hynek est 
décédé. L’ufologie perd l’une de ses figures 
dominan /es, contreversées et un peu 
mystérieuses. Hynek passera à la légende. 
Il avait fait les manchettes des journeaux 
dans les années cinquante en expliquant les 
observations d’ovni par des gaz des marais, 
il participa à des enquêtes officielles du 
gouvernement des USA, il créa le Center for 
UFO Studies et il inventa l’expression Close 
Encounter of the Third Kind! Le docteur 
La Paz moins réputé mais dont le nom est 
relié au "Green fire bail” est aussi décédé 
récemment ( merci André Bédard ). 

Merci aussi aux autres, à Jean Fergusson, 
à Richard Bastien, à François Nicolas, à 
Michel Ménard, à François Bourbeau, à 
Lorenzo Massaï, à Victor Lourenco, à André 
Parent, à Paul Verdon, à Robert Kuryllo, à 
François Nicolas, à Jacques De Konink qui 
ont donné soit des textes soit de la 
collaboration sous une forme ou sous une 
autre. 

Et il y a la recherche (voir la chronique 
"Etude et recherche" ). Le dernier BIUFO 
couvre divers aspects de son domaine, comme 
nous aimions le faire. □ 


• • 
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Aussi, il déclare que la lueur lui faisait un 
peu peur; cela pouvait être la comète de 
Kaliey dont on parlait à la radio! Sa peur 
grandissait mais aussi sa curiosité, Voyant 
que la lueur se rapprochait constamment, 
il quitta sa chambre un bref instant pour 
revenir avec son appareil photographique. 

La lueur était toujours là. Elle était même 
plus rapprochée et un peu plus grosse 
apparemment. C’est alors qu’il prit cinq 
photographies. 

La lueur devint plus nette et selon lui 
l’objet s’approcha, se dirigea vers la droite 
et s’éloigna ensuite. L'approche se fit en 
descendant légèrement tandis que le départ 
se fit en montant beaucoup plus 
abruptement que la descente. En s'éloignant 
l’objet accéléra et Yves le perdit de vue 
dans le ciel au loin. 

Tout cela dura de 3 à 5 minutes, Yves nous 
dit qu’il ne réussit à s’endormir qu’a cinq 
heures du matin et qu’il était très nerveux, 

Je lui ai demandé pourquoi n’avait-il pas 
réveillé son père? Il m’a répondu vaguement 
qu’il ne croyait pas que cela l’intéresserait, 
Il ne lui en a pas parlé le lendemain. Lui 
même n’y attachait finalement pas grande 
importance. Ses connaissances semblaient 
assez limitées en ce qui concerne le 
phénomène ovni et il n’aurait lu qu’un livre 
ou deux à ce sujet. 

Il me laissa les négatifs et les 
photographies. Il promit de me remettre les 
autres négatifs appartenant au même 
rouleau pour fins d’enquête. 

Il a utilisé un appareil Yachika FX-? doté 
d’un doubleur 2X (zoom) qu’il laisse en 
permanence fixé à la caméra, Celle-ci était 
chargée d’un film Kodak CF i 000, 5 090 ( 
i 000 ASA ) et les cinq clichés furent pris 


à la vitesse d’obturation de i/125 de seconde. 
En premier, il n'y a pas eu de mise au foyer, 
il y en aurait eu par la suite mais Yves 
ne peut préciser combien de fois ni pour 
quels négatifs, 

Il nous semble que la lampe de bureau de 
la chambre se reflète dans l’une des 
photographies, numéro 20A-21 non publié 
ici, mais cela peut être autre chose. Il y 
a un cliché manquant dans la série qui 
porte le numéro 21A-22. Les clichés suivants 
du rouleau auraient été gaspillés 
volontairement pour pouvoir faire 
développer les premiers plus rapidement. La 
grande sensibilité du film cause 
possiblement de la surexposition dans les 
photos correspondant aux parties les plus 
lumineuses de la source; à propos, le film 
a été acheté en vente et en réduction parce 
qu’il était au-delà de la date limite de la 
garantie de sa qualité. 

Yves dit qu'il ne voyait pas à l’oeil nu ce 
que les cinq photographies montrent. Il ne 
s'explique pas pourquoi l’objet- est si net sur 
les photos alors qu’il était brillant, allongé 
et diffus à l’oeil nu. 


Le hic! 

Il y a un hic. Nous avons révisé le récit 
du témoin en groupe « la CCOI, il y avait 
F, Blaquière, C. MacDuff, J. Vésina, R. 
Bastien et M. Leduc lors de cette session 
de travail. Il nous semblait que la soucoupe 
volante suivait d’un cliché à l’autre les 
caractéristiques du rapprochement- que Yves 
avait- décrit; descente, proximité, départ, 
montée. Cependant, la soucoupe est bien 
belle, elle a quelque chose de trop bien.,. 

Par routine et par précaution nous avons 
demandé l’aide de Bon Fonder: afin d’obtenir 
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AFFOM 


©‘EMQUETE 



L’ovni de Noël 

pajr Marc Leduc 

Monsieur Erisson téléphona chez me: 
dans la première semaine de janvier 1986. 
Il désirait faire part à la CCOI qu'il tenait 
à notre disposition une série de 
photographies d’un objet volant non 
identifié, 

Nous ne nous connaissions pas mais les 
démarches qu’il venait de faire à gauche 
et à droite lui avaient permis de trouver 
un numéro de téléphone de la CCOI. Il 
s’adressait à nous en supposant que ce qu’il 
avait à nous dire nous intéresserait, De plus 
l’auteur des photographies, un de ses amis, 
ne voulait pas se donner la peine de faire 
une démarche concernant ses photos; par- 
ailleurs, il ne posait pas d’objection à. ce 
que monsieur Erisson s’en charge, Erisson 
n’était pas lui-même le photographe, ce 
dernier était l’ami de sa soeur et tous ces 
gens se fréquentaient régulièrement. Il me 
disait- que les cinq clichés dont il disposait 
étaient très révélateurs, pris à courte 
distance, et que je pourrais examiner aussi 
les négatifs. Après avoir entendu la 
description que monsieur Brisson m’en 
donnait-, un rendez-vous fut fixé. 

J’avais affaire à plusieurs jeunes personnes, 
tous dans la vingtaine, travaillant 
occasionnellement, et suivant des cours du 


soir, Ils vivaient en partie dans le logement 
où nous étions ce soir la et en partie 
chacun chez leurs parents, C’est d’ailleurs 
chez son père que Y. Picard avait pris les 
photos. Il m’a raconté ce qui suit, 

Il était seul dans sa chambre à coucher 
la nuit du 25 décembre 1956, il veillait a 
Cl:luE du matin et rien de particulier ne 
se passait entre lui et son père qui dormait 
dans une chambre voisine en cette nuit de 
célébration et de fête universelle, Il ne 
participait a aucune festivité et- c’est- avec 
un peu de tristesse qu’il jetait des regards 
par la fenêtre de sa chambre vers 
l’extérieur, le froid, la neige et la noirceur 
de la nuit. L’environnement de la maison 
qu’il habite n’est pas très éclairé la nuit 
et il n’y a pas beaucoup de maisons voisines, 
Il habite a Vimont, Laval, près de l’hôpital 
et du gros centre d’achat local. Cependant, 
ces édifices ne sont assez rapprochés pour 
que leurs lumières de nuit éclairent 
l’arrière et le côté de la maison de notre 
interlocuteur, A l’arrière il y a des champs 
qui conduisent a des carrières en 
exploitation situées à plusieurs kilomètres 
de là. La fenêtre de sa chambre donne 
grosso mode dans cette direction, 

Yves se demandait s’il allait téléphoner à 
son amie ou s’en abstenir. A un moment- 
donné il vit une lueur impressionnante dans 
la noirceur au loin. La double fenêtre ne 
facilitait pas l’observation, le gel et la buée 
non plus, mais il lui semblait que cette lueur 
se rapprochait, La chambre n'était alors 
éclairée que par une petite lampe de 
bureau.Il s’assura que les reflets de celle- 
ci ne lui jouaient pas un tour, 

Yves ne donne pas l’impression de connaître 
l’astronomie ni de s’intéresser aux avions 
et aux différents phénomènes naturels. 
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une analyse préliminaire des négatifs; 
celui-ci met à contribution les talents et 
la bonne volonté d’un confrère de 
labotatoire à l’Université McGill qui 
utilisise des instruments de haute 
technologie. Brièvement selon le rapport 
l’objet ne peut être comparé à rien dans 
aucune des photos; on a pas de point de 
référence; il n’y a aucun indice technique 
sur les négatifs qui permettrait de croire 
qu’un objet solide externe a été saisi sur 
la pellicule; plusieurs indices laissent penser 
qu’il y a des jeux de lumière et de réflexions 
suspects. Ce résultat sommaire diminue 
grandement la validité des cinq clichés en 
termes d’évidences. 

D’où sortiraient-elles? Nous y sommes! Elles 
resssemblent à la soucoupe volante du film 
"Le gendarme et les extra-terrestres". Après 
vérification, on savait que ce film avait été 
télédiffusé la nuit de Noël justement! 

N.D.L.R.: Cette photo est la plus facile à 
reconnaître. 


Conclusion 

Yves a fait marcher ses amis et les autres 
un tout petit peu. Peut-on lui en vouloir? 
Cependant, la brève enquête a vite clarifié 
la situation. Le rapport est classé dans les 
faux cas et ne constituera même pas une 
fiche dans le fichier des cas d’ovni. Ce ne 
fut pas bien difficile, ça été amusant, c’est 
même instructif d’un certain point de vue, 

Pensons-y. Yves n’a eu qu’à construire une 
petite histoire pour rendre mystérieuse une 
série de photos qu'il avait prises à tout 
hasard pour tromper l’ennuie d’un triste 
réveillon de Noël. Il n’a sans doute même 
pas planifié son coup, il n’a qu’improvisé! 
Si les négatifs avaient été déposés dans 
un journal à sensation, que serait-il 
arrivé? Si Yves avait eu l’occasion de polir 
ses histoires, d’y ajouter un peu d’astral, 
de retoucher les négatifs et de compter sur 
l’appuie de quelque ésotériste ...! □ 


• • 
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Information 
internationale 



The Computer UFO Newsletter 


Ce journal paraît de 4 à 6 fois par année 
et il peut être obtenu sur disquettes pour 
les propriétaires d’un micro-ordinateur 
Commodore 64. Il sera aussi publié de 
manière traditionnelle sur du papier 
imprimé. Le premier numéro contient 22 
pages et présente les buts et les objectifs 
de l’organisation, sa structure et ses 
modalités de fonctionnement. Les personnes 
intéressées prendront en note l’adresse 
suivante: □ 


The Computer UFO Newsletter, via 
Matteotti B5, 1-22072 Cermenate (Como), 
ITALY. 


CEN AP 

Les responsables de cet organisme 
d’Allemagne fédérale désirent faire des 
échanges avec les individus et les groupes 
intéressés dans le monde entier. Ils publient 
actuellement des rapports d’observations et 
des enquêtes, des statistiques sur les 
observations et des articles sur le 
phénomène ovni. Veuillez communiquer à 
l’adresse suivante: □ 


U.F.O, Belgium 

Cet organisme met sur pied un congrès 
international à tous les deux ans environ. 
Il publie ausi une petite revue en anglais 
et en allemand. Pour toutes informations, 
vous pouvez vous adresser à: □ 


I Broux Marc, Koning Albertstraat 40, 
3500 Hasselt, Belgium, 


• • 


E 


RECHERCHE 



Jean Vézina a terminé la suite de 
l’étude sur l’orthoténie que UFO-Québec 
avait publiée (Voir les BIUFO de sept. 1984, 
mars, juin, déc. 1985). Il tient compte des 
rapports d’observations recueillis après 
ceux de la première étude. Le nouveau 
document peut être obtenu au prix de 20$ 
mais nous ne pouvons actuellement en 
imprimer plusieurs exemplaires d’avance. Les 
personnes intéressées à se le procurer 
devront contacter la CCOI « l’adresse 
habituelle, lemandez " Vérification de la 
persistance du réseau orthoténique pour la 

période 1978-1934. », Jean Vézina, CCOI, 
Montréal, automne 1986. □ 


TUÜE ET 


r 


M. Rudolf Henke, Am Leimbachring 30, 
6902 Sandhausen, R.F.A. 


• • 
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Le 13 sept. 1982 

N.B.L.R.: Nous reproduisons la lettre de D. 
Lamothe dont nous conservons l’adresse 
confidentielle. 

"Aujourd'hui en faisant du ménage 

dans mes classeurs, j’ai retrouvé le 
document ci-joint. Je m'apprêtais a 
le détruire, mais je me suis souvenu 
d’une émission de T.V. passée il y 
a quelques mois et j’avais pris votre 
adresse. 

Je suis un pilote privé, et c’est lors 
d’une excursion de chasse en 
septembre 1982 que j’ai observé 
l’objet décrit dans ce rapport 
d’observation, 

J’étais à l’affût, sur le bord d’un 
lac lorsque c’est arrivé. J’ai 
d’abord pensé que c’était un avion 
qui allait s’écraser parce que je 
n'entendais pas le bruit du moteur; 
sauf une sorte de note aiguë et 
douce. J’ai bien distingué des 
sortes de hublots mais je ne voyais 
pas d’aile. 

C’est ce qui m’a incité a faire ce 
rapport aussitôt revenu au camp 
quelques minutes plus tard. 

Je ne sais pas si ça vous intéresse 
ou non, de toute façon j’allais le 
jeter. 


prés d’un lac ( N.D.L.R.: le nom, est 
illisible ) * la latitude de 51 degrés 
et i minute et à la longitude de 
70 degrés et 7 minutes. 

J’ai entendu le sillement doux 
environ 15 secondes avant 
d'apercevoir l’appareil. J’ai vu 
l’appareil pendant environ B 
secondes entre deux montagnes. Je 
vous remet le dessin de ( l’avion en 
panne de moteur qui va tomber dans 
le lac ). 

Il était de couleur gris aluminium, 
de la longueur d'un 747, il avait des 
lumières jaunes et rouges. Il était 
à une altitude, approximative, de 2 
000 pieds et allait en direction 300 
degrés. C’était le 13 septembre 1982, 
à 10:40H, il y avait une pluie fine.” 

Denis Lamothe 



• • 


Lors de l’observation j'étais situé 
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QUELQUES LIVRES 


M< 


(dui 


Les objets volants non identifiables 



Ce livre n’apporte pas grand chose de 
nouveau, Comme le disent les auteurs, on 
peut profiter de l’occasion d’un 
ralentissement dans la fréquence des 
rapports d’observation pour faire le point. 
C'est ce qu’ils font très bien pour les dix 
premiers chapitres. Mais sans rien ajouter 
d’important à la compréhension du 
phénomène. On a l’impression qu’ils récitent 


l'ensemble de leurs connaissances du sujet. 
Dans l’élan de cette étalage de 
connaissances, ils vont même jusqu’à, 
consacrer un chapitre d’initiation à la 
micro-informatique de base, un à la vie dans 
l’univers et un autre sur la futurologie des 
communications avec les intelligences 
éventuelles dans l’univers. Dans un sens, il 
est louable que des avenues soient indiquées 
pour établir des liens entre l’ufologie 
naissante et des sciences bien assises. Mais 
il ne nous semble pas que les auteurs 
avaient ce but en tête. Par exemple, à quoi 
peut bien servir le chapitre sur comment 
réagir en situation d’observation d’un 
phénomène ovni? Ces consignes et 
recommandations sont- déjà faites 1 DGG fois 
par chacun des groupes ufologiques! C’est 
du remplissage. 

Il est cependant encourageant d’ajouter à 
la liste des auteurs dans le domaine 
ufologique les noms de Mavrakis et Olivier; 
leur formation et leur expérience ainsi que 
leur style d’écriture, dans ce manuel 
particulier en tous cas, pourra rendre plus 
digestible l’information essentielle sur le 
sujet des ovni. Cn ne devrait pas hésiter 
à proposer la lecture de ce livre à un 
universitaire sceptique, le cas échéant, 
puisqu’il y trouvera une synthèse sans parti 
pris. 

Le livre est bien fait mais très redondant 
par rapport à se qui a déjà été écrit. La 
bibliographie est particulièrement 
intéressante, 

Mavrakis, D., et Olivier, M.-?., "Les Objets 
volants non identifiables’’, Robert Laffont, 
col. les énigmes de l’univers, Paris 1986, 215 
pages, approximativement 18 $. □ 
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Overlords and Olympiens 

L’auteur se présente en déclinant une série 
de six titres prestigieux. Il se met ensuite 
à relier ensemble des mystères de toutes 
sortes, sans démontrer- de lien solide entre 
ceux-ci. Il classe son livre dans la para- 
psycho-physique! Il y aurait des luttes 
cosmiques pour la possession de la terre, 
certains êtres supérieurs prendraient forme 
humaine au fil des siècles. De l’exorcisme 
à l’antigravitation, des classifications 
militaires des types d'ovni jusqu'à diverses 
drogues connues, de Nicolas Testa à la 
parapsychologie, de Uri Seller à l’Atlantide, 
et tout cela pour rendre évident que Freud 
savait que les extra-terrestres contrôlent 
l'inccnscient collectif et qu'il a voulu 
retarder le plus longtemps possible cette 
vérité au monde. Décevant! 

Allen, W.-G., "Overlords Olympians !a the 
UFO”, Healt Research, Mokelumne Hill, 
California, 95245, 1974, 175 pages, 

approximativement 13$. 

Ce manuel est en fait un ensemble de feuilles 
reliées par un boudin entre deux couverts 
cartonnés. Je l’ai trouvé parmi d’autres 
semblables dans une petites boutiques sur 
la rue Ontario, près de Saint-Denis, à deux 
pas de l’université, II s’agit tout de même 
de manuels difficiles à se procurer. 

Les personnes intéressées a en savoir plus 
peuvent noter l’adresse suivante.□ 


Healt Research, ?DD unusual books, 
Healt Catalogue, 2$. Box 72. Mokelumne 
Hill, California, 95245, 


Ho’y to build a flymg saucer 



L’auteur- est un canadien de l’ouest. C’est 
un inventeur, un écrivain, un journaliste à 
la pige et autres choses, Il nous présente 
des hypothèses, des "spéculations”, qui ne 
sont pas sans attraits mais pas à 
proprement parler opérationnelles. 

Le gros titre est un peu trompeur. En fait 
il n’y a qu’un chapitre sur les ovni, les 
autres portent sur les mégalythes, la 
formation de la terre, Velikovsky, la pierre 
philosophale et les voyages dans le temps, 
Suant à la solution de la propulsion des 
soucoupes, c’est simple, il faut comprendre 
le gyroscope! 

PawlicKi, 7.-3., "How to build a flymg 
saucer, and other proposais m spéculative 
engineering”, Prentice-Hall, Inc., Toronto, 
1981, 152 pages, approximativement 9$. □ 
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nf ormat ion 
locale 


Et si c’était vrai!... 

Nous avons reçu un nouveau livre 
québécois qui porte le titre ci-haut. Nous 
n’avons pas encore rencontré son auteur 
mais nous avons quand même lu le texte au 
complet. C’est à partir de cette lecture que 
nous présentons cette nouvelle locale. 

Il n’y a pas eu de vérification, à notre 
connaissance des faits qui y sont rapportés. 
Nous jugeons que BIUFO doit informer les 
lecteurs québécois de ce qui se passe chez 
eux et c’est à ce titre que nous donnons 
l’information présente avec des 
commentaires préliminaires bien spontanés. 

L’auteur est grand-mère et un peu poète 
( le texte laisse planer un climat de poésie 
et les quelques images qui l’accompagnent 
évoquent des ambiances propres à 
l’intériorisation); l’auteur a-t-il choisi ces 
images ou les a-t-il réalisées? Le livre est 
préfacé par un médecin de sa connaissance. 
Le livre raconte des contacts épisodiques 
entre l’auteur et des entités d’un ailleurs. 

Cette contactée québécoise décrit les 
échanges qu’elle a eu avec des inter¬ 
locuteurs d’un autre monde tout au long des 
quelques dernières années; de juillet 1973 
à juillet 1983 semble-t-il. On y trouve les 
thèmes habituels de la catégorie des écrits 
des contactés; les terriens sont dangereux, 


les extra-terrestres pourraient nous sauver, 
les religions sont des mauvaises 
interprétations de la vraie bonne conduite 
universelle dont nous nous sommes éloignés. 

A la conclusion, on ne sait pas si l’auteur 
affirme les faits rapportés ou s’il en doute 
lui-même. Les contacts paraissent se 
dérouler dans des états seconds, ou du 
moins pour une partie d’entre-eux, dans une 
sorte de sommnolence. 

Le problème, à mon avis, c’est que plusieurs 
contactés commettent très modestement leur 
premier récit; par la suite, ils en ajoutent, 
se dégênent, prennent des manières de dieu 
incarné et forment leur colonie de disciples. 
Souhaitons que Paulette Mercier ne 
s’embarque pas dans le même scénario. 

Mercier, Paulette, "Et si c'était vrai!...”, 
Editions de Mortagne, Boucherville, 1985, 127 
pages, pour le prix veuillez communiquer 
avec l’éditeur à 641 2387. ■ 
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